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A D6S lecteurs /
? LA BANQUE PROVINCIALEIіiqtwe І tMme Vve Dosi- 

the Nadeau
1s

DU CAltADA
Siepe social : MONTREAL

Capital autorise 
Capital Paye et surplus $4.500.000.00 

113 succursales dans les provinces de 
Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick et 

Vile du Prince-Edouard.
. . 1 °—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 
à demande et recevoir 3% d’intérêt l’an ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem
bre de chaque aunée.

30—En vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar-

mes-

Est décédé à Keegan Me. le 
ii Octobre dernier M. Tho
mas Clavette époux de Mada
me Edithe Ouellette, âgé de 
6$ ans et 5 mois. Son service Le 17 courant avait lieu à 
eu lieu a Keegan Me le 14 St-François de Madawaska les 
et inhumé à Van BurenMe. ^tueuses funérailles deS5r«TJa!rsi“ НЬ »“•»«.survivront,Mde Ben Raymond I H^e Edith Stras. 
d’Edmundston, M. Willie Cia- 1-е service fut chanté par 
vette Mde George Z. Roy et son fils le Rév. Théo. Nadeau 
Mde PéaRoussel tousdeKee-[curt de St-Louis de Kent, as- 
gan Me. I«isté parles Révds. T. Lam

bert et Martin cemme diacre et 
Sons-diacre. L’oraison funè
bre fut prononcé par Mgr L 

de notre correspondant |n. Dngal. Il fit longuement 
M. Deni, Daigle est actuellement 1>él de ,, défuHte et de ses 

après faire brocher l'intérieur de*
maison pour être prêt le premier à. . , . _

Courant électrique |*,eurs membres à 16glue- De 
la nombreuse lamille de la re-

Nous vous demandons pardon d’être si en retard avec 
notre journal cette semaine. Cela parvient d’un fâcheux ac
cident arrivé à nos presses Vendredi dernier, et nous n’avons 
pu faire les réparages nécessaires avant aujourd’hui. A 
se de cela nous ne pourons vous donner que 4 pages Vendre
di prochain.

$5.000.000.88.
cau-

л
j

Respect Inutile
gg

De toutes les professions qui se partagent le genre hu
main, il n’en est pas de plus noble que celle du cultivateur. 
Après le prêtre et les autres personnes consacrées à Dieu, 
nul plus que l’abitant ne mérite notre respect, lui qui fait 
produire la terre “le pain qui nourrit l’humanité”. Il est le 
maître chez lui, il est le roi de la terre.

Et au point de vue matérielle sa situation n’est-elle p 
la plus enviable ?

Xe cultivateur travaille pour Іиі-même, quand il gagne 
une piastre, c’est une piastre pour lui. S’il doit à certain mo
ment travailler jônr et nuit, c’est pour lui qu’il travaille et 
lorsque ses semences seront en terre, quand il aura tout pré
paré, s’il sent le besoin de se reposer un peu, Ц Providence 
est là qUi fait pousser et mûrir sa moisson.

Point de patron, point de cloche d’usine. Il est son maî- 
‘-e. Pendant que le journalier cherche de l’ouvrage, que le 
marchand, l’avocat, le médecin attendent que l’on vienne les 
faire vivre, doivent compter sur les autres, l’habitant, seul 
entre tous, pourrait se passer de tout le monde, car bien pau
vre est la terre qqi ne nourrit pas son homme.

N’èst-il pas triste de voir tant de cultivateurs quitter 
leurs terres, tant de fils de cultivateurs quitter cette position 
indépendante pour s’en aller 
l'atmosphère malsain des usines.

Le journalier de l’usine ne travaille plus pour lui. Il fau
dra qu’il gagne beaucoup pour avoir peu. Pour que le patron 
lui donne deux piastres ou trois piastres par jour, il faudra 
qu’il en aie rapporté dix ou douze au patron.

Certes il n’y a pas là d’injustice et nous ne prêchons pas 
les idées socialistes. Si le travailleur

banque, les argents
gne sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces___
sieurs examinent mensuellement les placements taità, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo
sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour la commodité de tous, des dénôts

St-Basile, N. B$

ité de tous, des dépôts de -outer sommes 
depuis ($1.00) un dollar sont acceptésfau département d épargne!

Deux ou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
an compte conjointement

’ ancêtres qui ont donné plu-»

recevoir leas
quand il viendra bien entendu.

M. et Mde llias Daigle de St-1 grettée défunte, Dieu a daigné 
Hilaire étaient les botes de IL et I choisir six vocations religieu
se Denis Daigle, dimanche der-|ses : le Rév. T. Nadeau et
nier.

Л ous sollicitons respectueusement votre en
couragement et vov.-e patronage 

Succursale à Edmundston :
F. H. Bonrgoin, gérant local.inq religieuses au Couvent 

M. Aimé Cîavet, marchand est àjde St-Basilfc dont deux survi- 
faire faire des réparations à son! vent : soeur St-Joseph et soeur 
magasin. Il a fait poser de magni- Biissette. Les Révérends Na- 
fiques vit,aux. et réformer la porto L aumônier de l’Hotel-
d entrée principale. Avec sa non-1 
veils façade il approchera de beau
coup les gros magasins de grandes 
villes.

B. Ш

Dieu de St-Basile, Martin eu- 
ré de Clair et Dumont de St- 
François assistaient aux funé- 

Melle Edmée Lévesque de Ste- Indllcs ainsi qu’un grand ПОШ- 
Anne était en visite dimanche der Ibre de parents et d’amis, 
nier che* Melle Claire Clavefc Ain-j Madame Nadeau âgée 

_ si que M. et Mde Ernest Daigle dejx- g.
les villes travailler dans St-David Me. rendaient visite à M.

et Mde Aimé Clavut père de Mde 
Daigle.

Melle Florence Thériaolt qui a|de VéKlise et s’en est allée 
subi une opération à notre hôpital] chercher la récompense qu’el- 
dans le cours de la semaine detniè lie méritait 
re est revenu dans sa famille en] Au Rév. Théo. Nadeau, aux 
pleine convalescence. bonnes religieuses et à toute

Un fâcheux accident ist survenu 1 la famille en deuil Le Meda- 
dimanche dernier, à M. le Dr Quyjwaskà offre ses plus profondes 
du Grand Sault. alors que aeoom- 
pagnée du Maire de la ville du 
Grand Sault, M. Curless. venant 

au travail de son em- poor chercher Sa Grandeur Mgr.
ployé, autant l’employé a droit à un juste salaire. Autant le Chiasson évêque du diocèse en vi-1СНіГОДІОИб 
patron a droit au respect de celui à qui il paye salaire, au- с*поеіЧие au Couvent. Sa1 
tant le travailleur a droit à ce que ses patrons le respectent Grandeur «Hait 
et respectent sa liberté. Il n'est pas encore bien éloigné le 
temps où, quand survenait unè élection, on savait d'avance 
comment irait le vote de l’usine, parce que l’on connaissait 
la manière de voir du patron. Ze journalier n’était , 
homme libre, c’était l’instrument, l’esclave du patron.

Heureusement, le travailleur aujourd’hui, se respecte 
d’avantage.. Règle générale il tient à avoir ses idées et veut 
pouvoir lés exprimer librement.

Ne voit-on pas encore, cependant, bien souvent les pa. 
tiens d’usine profiter d’un grand nombre de leurs employés 
ne sont pas avertis pour pousser leurs intérêts personnels ou 
de clan quelquefois au détriment des intérêts bien compris 
de ouvriers eux-mêmes. r

Si le travailleur doit
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Elle eut la consolation de 
recevoir tous les sacrements

vers

\
I

і
ne rapportait à son pa

tron que le prix de son salaire, ce serait la ruiné de l’usine 
et de l’industrie. Ze travail manquerait bientôt.

Mais il est un fait qu’il ne faut pas oublier Ze travail 
V j; est aussi nécessaire au capital que le capital est nécessaire 
t - au travail. Autant le patron a droit

mm

sympathies.-, «
R. I. P.

Шш ^ Grand Assortiment d‘Appareils 
Electriques mpdernes.
Vous êtes cordialement invités 
à visiter nos accessoires Electri
ques etc., nos prix sont les pins 
bas.
Grille pain Electrique <4.50 à 
6.5e,
Fer a repasser Electrique $4.00
et 5-5°
Eventails Electriques de $12.50 
et plus.
Poêle de cuisine Electrique, 
Vibrateurs a message Electrique 
Aussi nous avons un très bel
le assortiment de glacières nou
veaux modèles.
Assortiment complet de poêles 
a l'huile de deux, trois, et qua
tre feux.
Boyeaux pour arrosage eu ca
outchouc cordé de première 
qualité ipc. 18c. par pied { pc. 
20c. pat pied.
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mondaine mmaubees Grand Sault bénir le monument
Mardi matin, à 8 heures, enqne la ville du Grand Sault à éri

gé è la mémoire de leur ancien eu-1l’église de l’Immacnlée Cou
re le feu Rév. Père Joyner. Le Deception, M. le curé Conwaÿ a
Guy eut la malchance de briser son I béni le mariage de Mademoi- 
char un magnifique automobile „eUe Alma Bonrgoin à Mon- 
McLanghlin dans la côte du Cou
vent en arrivant un pen avant le 
diner. Il ne pouvait plus avancer 
ni reculer, il alla chercher un hom
me de garage dans la personne de 18*®° ®t M onsietit Frank Four- 
M. Paul R. Cyr qui finit par trou-j“«r servait de père à Monsieur 
ver que la •'Driving Gear” était]Fournier, 
cassée ainsi qne d’antres petites 
‘Gears”. Le Dr Gny téléphona alors 
an Rév. M. Albert curé du Grand- 
Sault qni vint loi-même chercher 
Monseigneur l'Evêque dans le cours 
de l’aptèa midi.

t;,: m
pas unle ■:■

M pi sieur Patrick Fournier. Made
moiselle Bonrgoin avait son 
frère Monsieur Frank Bour-

ip
.

re ж ilҐ

Pendant la messe nn pro
gramme choisi, a été exécuté 
par Madame Cormier, Mada
me Sullivan, Melles Annie 
Pelletier et Jeanne Laporte. 

Il y eut une grande cérémonie | Madame Guerrette touchait 
religieuse an Couvent samedi der ІГorgue. ^
nier présidée par Sa Grandeur Mgr j La mariée était ravissante 
P. Chias son évêque du diocèse.

Mgr L. N: Dugal fit le sermon de 
circonstance. On remarquait au 
Santuaire les Révds. MM.Nadeau.
aumônier du Couvent, C Cyr euré|d eiffrrtte3‘ 80,1 ^«et étart

mposé de roeea rose. 
Mademoiselle Albina Bout-

Ш
intelligent ; s’il lui doit soumission et respect Surtout ce 

qni se rapporte à son travail, il est de son devoir de surveiller 
scs propres intérêts et de ne pas se laisser entraîner incons
ciemment dans dfs mouvements qui ne sont pas toujours
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avec une robe de saie Tusah
Щ

■-am.

beige, une fourrure, renard de 
Sibérie et chapeau noir garni|ectificatioij M. Andet nie absolument 

cette nouvelle, et nous deman- 
de d’avertir le public qu’il 
vendra Mardi et Mercredi pro
chain tout son roulant à très 
bas prix pour le premier ache
teur sérieux qui че présentera.

-
-

p—r l'eau

Nous avons aussi une très 
belle ligne d'on tils pour me
nuisier à des prix qui vous

-
de Ste-Anne. A Martin curé de 
Clair et M. Lang Vicaire à St Basi
le. La Chapelle était remplie d'une I goût remplisait le rôle de fille 
foula de parente et d’amis de ces |d’honnettr. ElUétait vêtued'u-

e robe en crêpe canton henna

On nous. demande de bien 
rectifier la note de 

Grand Falls parue dans notre 
t; semaine, dernière, 
rê M. E. Guimond 

devait venir s’ins- Abonn

**?-*Æ.
-

religieuses.m . !t.■ T ^ Melle Lëona Martin Institutrice mt •raiid diftDCftU noir, 
du Grand-Sault était en vieiteehesl ie
»mmedu“ro1el El^^t і^т^ mc ua« 4”»
gnée de Melle Monique Martin da|ru,ttme ” P«*ots «t amis. 
Grand Sault qui était venu à laf Monsieur et Madame Four-

partis en autolponr 
Ottawa Toronto.

< лêMtomMada- M
j

P ■ : :vXV"1
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cz-vous au
fci, L A. DUGAL

EDMUNDSTON. N. B. -31T0
л--. ■*
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HOTEL ST-ROCH
QUEBEC, P. Q.

S4..0Q, $4.50 A $5.00 PAR JOUR 
PLAN AMERICAIN

150 chambres Avec toutes les amé
liorations modernes.

AU CENTRE DE LA VILLE
Carre Jacques Cartier A 206 St-Joseph

іavec bain50
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